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RAPPORT D’AUDITION N° 001   du 10/03/ 2011 

 

Enquête N°  2217/DGSN/SDPJ : Décès de Madame Charlotte NEUVILLE 

 

Nom et prénom du témoin : ISSAC Rose 

 

Date et lieu de naissance : 19/10/1980  à  Nouméa 

 

Adresse : 4, rue du Sucre Roux,  Dumbéa 

 

Situation de famille : célibataire, sans enfant 

 

Profession : Agent de laboratoire en SVT au Lycée Lapérouse 

 

 

Informations diverses :   

Casier judiciaire vierge 

Pas  d’antécédents avec la victime 

Horaires de travail : 6h00 – 11h00 et 14h00 –  17h00 (sauf le mercredi 6h00 – 13h00)          

 

Extrait du rapport des enquêteurs de la police de Nouméa : 

 

Témoignage : 
Nota : Mlle Isaac est arrivée au lycée Lapérouse en en 2009. Elle est placée en tant qu’agent de laboratoire sous 
l’autorité de Mme Neuville qui est responsable du laboratoire de SVT.  
 
Voici ce que le témoin a répondu à propos de Madame Neuville : 
 
Mme Neuville était professeur de SVT mais aussi ma responsable directe et c’était elle qui validait mon emploi du 
temps, signalait mes absences, etc… L’année dernière elle m’avait signalée absente au près de l’administration alors 
que je lui avais dit qu’on pouvait s’arranger pour que je récupère les heures non effectuées : au final, j’ai perdu 2 
jours de salaires ! Lors de l’entretien d’évaluation annuel il y a une semaine, elle voulait indiquer que je ne 
m’impliquais pas suffisamment dans mon travail ! J’ai l’impression qu’elle ne m’aimait pas beaucoup sous prétexte 
que je ne faisais pas le travail comme sa copine, Mme Coulon, l’ancienne agent de laboratoire qui est partie à la 
retraite en 2009.  
 
Voici ce que le témoin a répondu à propos de l'après-midi du 09 mars 2011 : 
 
Tout s’est déroulé comme d’habitude le mercredi 9 mars au Lycée, j’ai fini la préparation des chariots de TP pour le 
lendemain en fin de matinée. Je ne travaille jamais le mercredi après midi, je m’occupe de mon neveu le plus 
souvent.  
 
Voici ce que le témoin a répondu à propos de la journée du 10 mars 2011 : 
 
Le jeudi 10 mars, je suis arrivée au Lycée à 6h00, j’ai ouvert le labo et préparé le café comme tous les jours. Ensuite 
j’ai consulté le cahier de demande de TP. J’avais préparé les chariots la veille, mais je vérifie toujours le cahier au cas 
où … Il ne me restait plus qu’à disposer les chariots dans les salles J’ai commencé par la salle B102 … Je comptais finir 
par la salle B105 … J’ai ouvert la salle B105 vers 6h40 et  j’ai tout de suite reconnu Madame Neuville couchée sur le 
bureau J’ai trouvé ça bizarre mais au début, j’ai cru qu’elle s’était endormie … Je me suis approchée et j’ai hurlé en 
découvrant le sang, c’était affreux. Une chose pareille ne peut pas arriver dans un lycée … J’ai tout de suite pensé à 
Monsieur Neuville, le pauvre …  

 

  



RAPPORT D’AUDITION N° 002    du 10/03/ 2011 

 

Enquête N°  2217/DGSN/SDPJ : Décès de Madame Charlotte NEUVILLE 

 

Nom prénom du témoin :    NEUVILLE Loïc 

 
Date et lieu de naissance : 01/06/1964 à Montpellier (34) 

 

Adresse : 8, rue Thomas Beresford Anse-Vata Nouméa 

 

Situation de famille : marié, sans enfant 

 

Profession : professeur de mathématique au lycée La Pérouse 

 

 

Informations diverses :   

Casier judiciaire vierge 

Loïc Neuville est le mari de Charlotte Neuville depuis 22 ans 

 

Extrait du rapport des enquêteurs de la police de Nouméa : 

 

Témoignage : 
Voici ce que le témoin a répondu à propos de Madame Neuville : 
 
J'ai connu Charlotte à la fac à Montpellier en janvier 1987. Nous étions étudiants. Charlotte préparait le Capes de SVT 
et moi, celui de Maths. Nous étions très amoureux l'un de l’autre. Nous avons réussi le concours tous les deux mais 
malheureusement, Charlotte a été nommée  à Lille tandis que moi, j'avais un poste à Montpellier. La séparation a été 
très difficile. Un week-end sur deux, je prenais le train pour Lille, l'autre week-end, c'était Charlotte qui descendait à 
Montpellier. Nous nous sommes mariés en Juillet 1988 et Charlotte a obtenu un poste à Sète pour rapprochement de 
conjoint. Après quelques années d'enseignement en métropole, nous avons voulu tenter l'aventure calédonienne : 
un de nos amis de fac était calédonien et nous avait vanté les charmes de son île. Nous sommes arrivés à Nouméa en 
février 1993 et sommes tombés sous le charme de la Nouvelle Calédonie. Notre vie à Nouméa a été très heureuse. 
Charlotte se plaisait beaucoup ici et avait de nombreux amis. Qui a pu faire cela ? 
 
Voici ce que le témoin a répondu à propos de l'après-midi du 09 mars 2011 : 
 
Mercredi matin, j'ai eu 4 heures de cours : 2h en TS1 et 2h en 210. J'ai déjeuné avec Charlotte à la maison à midi. 
Tout allait bien. Je suis venu au lycée en début d'après-midi, vers 13h30 car je devais vérifier que les ordinateurs de la 
salle C203 fonctionnaient en nombre suffisant. Je dois en effet amener les 210 lundi prochain en salle info pour une 
première séance d'utilisation d'Algobox. 
Je savais que Charlotte devait venir au lycée mais je ne l'ai pas vue. Nos bâtiments de Maths et de SVT sont assez 
éloignés l'un de l'autre. 
J'ai eu pas mal de soucis avec certains postes et j'ai fini mon travail vers 16h30. En partant, j'ai discuté 5 minutes avec 
Thierry à l'accueil. 
Je suis rentré chez moi, j'ai regardé la télévision et j'ai corrigé quelques copies. 
J'avais rendez-vous avec des amis à la Baie des Citrons à 20h45 et je suis parti de la maison à 20h30. Je n'ai pas vu ma 
femme. Elle devait aller à la danse à 19h comme tous les mercredis. Son cours de danse ne finit pas avant 20h30. 
Je suis rentré à la maison vers 22h45, Charlotte n'était pas là. Je l'ai appelée sur son portable mais elle n'a pas 
répondu. J'ai appelé sa copine Annie qui va à la danse avec elle mais Annie n'avait pas vu Charlotte à la danse. Très 
inquiet, j'ai téléphoné à la police. Le policier m'a répondu que si c'était pour signaler une disparition, il fallait 
attendre 48h. 
Je ne comprenais pas ce qui pouvait se passer. Cela ne ressemblait pas à Charlotte. Mort d'inquiétude, j'ai fait les 
cent pas dans le salon et j'ai attendu  puis je me suis un peu assoupi sur le canapé vers 4h du matin, jusqu'à ce que 
l'inspecteur m'appelle. 



RAPPORT D’AUDITION N° 003    du 10/03/ 2011 

 

Enquête N°  2217/DGSN/SDPJ : Décès de Madame Charlotte NEUVILLE 

 

Nom et prénom du témoin : GOLINCOU Thierry 

 
Date et lieu de naissance : 27/06/1975    à : Koné 

 

Adresse : lycée La Pérouse rue Georges Baudoux Nouméa 

 

Situation de famille : marié 

 

Profession : vaguemestre au lycée La Pérouse 

 

 

Informations diverses :   

Casier judiciaire vierge 

Pas  d’antécédents avec la victime 

Horaires de travail : 6h15 – 11h15 et 14h15 –  17h15      

                 

Extrait du rapport des enquêteurs de la police de Nouméa : 
 

Témoignage : 
 
Voici ce que le témoin a répondu à propos de Madame Neuville : 
 
Elle avait l’habitude de travailler le mercredi après midi au laboratoire de SVT. Elle était toujours très polie 
et me saluait tous les jours mais on discutait rarement. Elle était souvent pressée. Elle rencontrait 
régulièrement des parents d’élèves le mercredi après-midi, elle partait souvent en milieu d’après-midi, vers 
16 heures mais elle possédait un passe de l’établissement et parfois elle était encore dans le lycée lorsque je 
fermais tout : je lui demandais dans ce cas de bien verrouiller la porte centrale derrière-elle. Je venais 
toujours vérifier la fermeture des portes vers 19 heures.  
 
Voici ce que le témoin a répondu à propos de l'après-midi du 09 mars 2011 : 
 
Ce mercredi après-midi, il faut croire qu’ils s’étaient passé le mot, plein de profs sont passés au lycée plus 
ou moins longtemps : j’ai vu arrivé Mme Neuville et M Neuville un peu plus tard. Rose (Issac), je ne l’ai pas 
vue, elle ne vient jamais le mercredi après-midi. Une mère d’élève est ensuite venue avec sa fille, elle 
voulait voir Mme Neuville, je leur ai dit qu’elle devait se trouver dans les salles de SVT ou au laboratoire (il 
devait être 13h30 environ). Je l’ai vu repassé en furie ½ heure après en hurlant dans les couloirs ; je lui ai 
conseillé de faire moins de bruit, que les gens travaillaient ici. M Neuville est parti vers 16h30, on discute 
souvent de foot avec Monsieur Neuville et ce jour- là, on a fait des pronostics sur le match de coupe 
d’Europe PSG-Arsenal qui allait se disputer le lendemain matin … J’ai fait le tour du lycée comme d’habitude 
vers 17h pour vérifier la fermeture des salles de classes et elles étaient toutes fermées à clef notamment la 
salle B105. Je n’ai pas revu Madame Neuville avant la fin de mon service à 17h15, mais comme toutes les 
salles étaient fermées, j’ai pensé qu’elle était sortie sans que je ne l’ai vu passer : je ne passe pas mes 
journées derrière mon bureau d’accueil quand même !  

 

 

  



RAPPORT D’AUDITION N° 004    du 10/03/ 2011 

 

Enquête N°  2217/DGSN/SDPJ : Décès de Madame Charlotte NEUVILLE 

 

Nom prénom du témoin :    LARONDE Julie 

 
Date et lieu de naissance : 23/02/1994 à Nouméa 

 

Adresse : 4, rue de la Sardine Vallée du Tir Nouméa 

 

Situation de famille : célibataire, sans enfant 

 

Profession : lycéenne, en 1S9, au lycée La Pérouse 

 

 

 

Extrait du rapport des enquêteurs de la police de Nouméa : 
 

Témoignage : 
Nota : Julie Laronde a redoublé sa seconde pour aller en 1èreS car elle veut être kiné. Malgré le 
redoublement, ses notes sont restées très moyennes dans l'ensemble et les résultats de SVT sont 
catastrophiques. 
Cette élève est bien connue à la Vie Scolaire pour son attitude insolente. Elle a été exclue 3 jours du collège 
Mariotti, en classe de 3ème, pour avoir frappé violemment un garçon de sa classe qui la surnommait « Julie 
la grosse ». Le garçon a eu une incapacité de cours de 5 jours. 
Julie Laronde pratique la boxe 12 heures par semaine et elle est vice-championne locale dans sa catégorie. 
 
Voici ce que le témoin a répondu à propos de Madame Neuville: 
 
Cette prof, elle me cherchait depuis ma première seconde. Quand quelque chose n’allait pas, c’était 
toujours moi la responsable dans la classe. Elle m’avait dit que je ne pourrai jamais faire kiné car j’étais trop 
nulle en SVT. Si ses cours avaient été plus intéressants, peut-être que j’aurais travaillé plus. 
Ce devoir où j'ai eu 0, il était sur-dur : même les meilleurs, ils ont cherché la solution sur Internet. 
Et puis, j'avais une rencontre de boxe super importante et je n’ai pas eu le temps de recopier ce que j'avais 
trouvé. 
 
Voici ce que le témoin a répondu à propos de l'après-midi du 09 mars 2011 
 
Avec ma mère, on est allé voir la prof mercredi à 13h30 au lycée. La prof  m'avait dit que ma mère pouvait la 
voir à ce moment -là car elle vient travailler au lycée le mercredi après-midi. 
On est arrivé à 13h30. Ma mère lui a demandé d'enlever ce 0 mais elle n'a pas voulu. Ma mère a  froissé ma 
feuille et l'a jetée dans la classe et moi, j'ai crié que la prof le regretterait. Ma mère et moi, nous sommes 
parties du lycée vers 14h. De toute façon, j'avais un entraînement de boxe à 14h30. 
 

 

  



RAPPORT D’AUDITION N° 005    du 10/03/ 2011 
 

Enquête N°  2217/DGSN/SDPJ : Décès de Madame Charlotte NEUVILLE 

 
Nom prénom du témoin :    PERRET Inès 

 
Date et lieu de naissance : 10/08/1959     à : Port-Vila Vanuatu 

 

Adresse : 4, rue de la Sardine Vallée du Tir Nouméa 

 

Situation de famille : Divorcée 

                                   Une fille à charge : Julie Laronde 

 

Profession : poissonnière 

 

 

 

Informations diverses :   

Casier judiciaire vierge 

Pas  d’antécédents avec la victime 

 

Extrait du rapport des enquêteurs de la police de Nouméa : 
 

Témoignage : 
 
Voici ce que le témoin a répondu à propos de Madame Neuville : 
 
Cette prof était une imbécile. C'est elle qui s’était opposée au passage de ma fille en S en 2009. Julie avait 
été obligée de redoubler. Moi, je voulais que ma fille travaille le plus vite possible : ça coûte de l'argent une 
fille de 17 ans et depuis que mon mari s'est cassé, je suis seule à l'élever. Je n’ai pas de gros moyens. 
 
 
Voici ce que le témoin a répondu à propos de l'après-midi du 09 mars 2011 : 
 
J'ai fini mon travail au marché à 11h30 et je suis rentrée chez moi. Julie était à la maison car elle était sortie 
à 10h15. Elle m'a dit que la Neuville n’avait pas voulu changer sa note et qu'on pouvait la voir au lycée à 
partir de 13h30. J'ai dit à ma fille qu'on allait aller la voir et que ça ne se passerait pas comme ça. On l'a vue 
et elle n’a pas voulu comprendre que ma fille, elle n’a pas le temps de bien faire ses devoirs à cause de la 
boxe et elle a laissé le 0. J'étais énervée, j'ai froissé la copie de Julie et j'ai balancé la boule de papier dans la 
classe avant de partir. Il devait être 14h. Je suis partie faire mes courses à Casino Johnston et puis je suis 
rentrée chez moi. 

 

 

 


